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PIONIER Nr. 12 1949

precedes d'un side-car leger, si leger qu'involontaire-
ment on evoquait la silhouette du fameux Mercure
aux chevilles ailees! A la surprise generale, on remar-
qua bien vite certains effluves de musique guillerette
qui s'echappait de la derniere voiture. La raison
C'est que notre reparateur-radio, toujours debrouillard,
avait denicbe, Dieu sait ou, le materiel necessaire pour
que les copains puissent, au moment voulu, entendre
les nouvelles. Malbeureusement les habituelles pan-
toufles et le non moins traditionnel fauteuil brillaient
par leur absence! Bon train la colonne gagna F. Ou
elle se disloqua: deux equipes prirent la direction du
lac de Thoune; 1'une resta ä S. tandis que l'autre gravit
la pente du B.

Dans le dedal des galeries, suintantes d'humidite,
vous perdez votre route, un contour, et vous voici
precisement ä la hauteur d'un trou d'homme; de ce
nid d'aigle, quelle vue incomparable: D'Interlaken
ä Thoune, le lac offre ä vos yeux ravis la couleur bleue
foncee d'une nappe sans ride, plus loin, des monts
escarpes, des vallees profondes se dessinent a l'horizon.

D'autres camarades furent, parait-il, moins heureux.
En effet, ils durent demenager plusieurs fois, meme en
pleine nuit. Ce genre de mouvement n'a pas le don de

plaire beaucoup au pionnier, c'est connu! Mais bah!
II faut savoir s'accommoder de toutes les situations.

Le dernier exercice se deroula dans les environs de
Moutier, que l'on gagna par la route, ä travers le
Seeland, le Pierrepertuis, la vallee de Tavanne. Qu'il
me soit permis de souligner ici l'accueil bienveillant
que nous resumes de la part des autorites et de la
population du Jura bernois. Ce fut aussi l'occasion
d'essayer divers genres d'antennes. Puis la compagnie
ä nouveau reunie, se prepara a rallier St-M. pour la
demobilisation. — Six heures durant les voitures rou-
lerent, exception faite pour les traditionnelles haltes
horaires et... casse-croüte, tandis que quelques chants
s'elevaient ä la lumiere clignotante d'un «quinquet»
suspendu.

Puis vint l'instant de prendre conge. Ainsi les
membres — parfois un peu turbulents! — de cette
grande famille que forme notre compagnie allaient
essaimer dans tout le pays. Un dernier garde-a-vous,
une ultiine poignee de main ä l'adresse des compagnons
d'arme, et il etait temps de prendre le chemin de la
gare. Le meme tunnel happa le convoi reconduisant
les pionniers ä leur home tranquille... Mais nous nous
reverrons l'an prochain! Pi Campiche Jean

RIAS — le plus ancien emelleur de Berlin

Toutes les etudes techniques et acoustiques de cet
emetteur furent faites par les Ingenieurs de la RIAS.
Les travaux de construction et les revetements acoustiques

furent executes par unc section d'ingenieurs
du gouvernemcnt militairc, tandis que les livraisons
de materiel technique etaient effectuees principale-
ment par des maisons allemandes specialisees, de
Berlin et de la zone occidentale.

Un grand soin a ete voue ä l'acoustique des locaux
d'einission qui sont insonorises. Cela exigea la
construction dans les locaux existants d'une seconde fon-
dation reposant sur sol flottant, e'est-a-dire construite
sur un plancher en beton reposant lui-meme sur des

ressorts en acier. La capsule ainsi edifiee, fermee de

toils cotes, ne se trouve done en contact avec le reste
du bätiment uniquement que par l'intermediaire des

ressorts et l'on ne peut y acceder que par une vanne
acoustiqne separee du studio par des portes insonores.

Des dispositions de sonorisation ont ete prises pour
assurer une audibilite parfaite dans tous les studios.
Les mesures ont consiste en une disposition judicieuse
de materiaux d'absorption pour les frequences basses

et elevees, qui ont ete places contre les murs et au

plafond de la capsule interieure. Iis sont composes
pour les frequences basses principalement de surfaces
resonnantes du plancher et du plafond, et pour les
frequences elevees d'un Systeme de cadres de bois
rcmplis de laine de verre et reconverts en partie de
plaques fendues de pavatex et de plaques trouees f
d'etcrnit. ^

Tous les locaux techniques, e'est-a-dire les locaux
de controle et de courants modules, ont un plafond
absorbant qui reduit la duree de reverberation suffi-
samment pour permettre une ecoute irreprocliable des
emissions et des enregistrements.

Les installations techniques sont decentralisees et
logees dans les locaux de controle respectifs. Cbaque
bureau de regie est dote d'un pupitre de controle
construit d'apres les donnees les plus modernes.

Les baies d'amplificateurs contiennent, entre £

autres, un tableau reproduisant un schema usuel de I
connexions, par le moyen duquel il est loisible a Tin- r

genieur du son de controler tres simplement les

montages utilises. Les enregistreurs de son employes sont

pour la plupart des magnetophones.

Rascher Fortschritt des Fernsehens in USA

Anscheinend gibt es nichts, das den Vormarsch des
Fernsehens in den Vereinigten Staaten aufhalten
kann. Seit Monaten ist es allgemein bekannt, dass
über kurz oder lang neue Fernsehstationen in einem
völlig neuen, ultrakurzen Wellenband werden arbeiten

müssen. Empfänger von beute werden also nur
die gegenwärtig bereits bestehenden Stationen
hereinbringen oder mit einem zusätzlichen Wellengerät
ausgestattet werden müssen. Nichtsdestoweniger errei¬

chen Herstellung und Verkauf von Fernsehapparaten
monatlich neue Rekorde.

Die Erklärung dafür liegt in einer typisch
nordamerikanischen Denkart: Warum warten, wenn man
doch in der Zwischenzeit so viel versäumt? Bringt
man vor, dass die Fernsehprogramme allzuoft billiger
Zirkus sind, so hört man ebenso oft, dass neue
Fernsehfilme, Sportveranstaltungen, Tagesereignisse,
Bildnachrichten, hochinteressante wissenschaftliche Sen-
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